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Resume des uestions 
osees aux 

Panni l'ensemblt des themes abordes dans ce document, quatre points 

principaux ant semble meriter une attention particuliere. Il s'a~it: 
- de J 'influence des strategies des finnes dorninantes sur les 

perspectives de cooperation internationale; 

- de la relation entre !'evolution des modeles de mecanisation 
agricole et le futur de l'ind~strie du machinisme agricole; 

- du role deteroinant des Etats pour l'avenir de la cooperation 
internationale: 

du renouvellement necessaire du machinisme agricole face aux 
besoins des pays et paysans les plus demunis. 

Sur cette base, quatre questions principales sont proposees pour 
la discu ;sion: 

Question 1: Compte tenu des difficultes actuelles du secteur, conunent 

les strategies des entreprise5 influencent-elles les 

perspectives de cooperation internationale et regionale? 

Question 2: Comment les evolutions des politiques agrkoles et des 

types de mecanisation affectent-elles le devenir <le 

l'industrie du machinisme agricole et l'ouverture de la 

cooperation internationale a de nouveaux partenaires (en 

particulier aux pe~ites e' moyeanes entreprises)? 

Question 3: 
*I Quelles sont les responsabilites reciproques essentielles-

des Etats des pays "offreurs" et ''receveurs" pour le 

developpernent d'une cooperation industrielle rnutuellement 

benefique, ouvrant des debouche.; pour l 'industrie mondiale 

et la fabricatior, des equipements agricoles dans les pay.; 
en developpement? 

Queslion_~: Quelles sont les reorientations et les actions prioritaires 

de la c.ornrnunaute internationale et de l'aide au 

cieveloppernent susceptibles de promouvoir une industrie du 

machinisme agricole adaptee aux besoins de la mecanisation 

agricoie et du developpement rural dans Jes pays en 

develop~ement les plus dernunis? 

--------
~/ En par.ticulier la formulation des besoins, !'identification et 

mise en r~lation des partenaires, le partage des risques et 
l'etablissement deR r~gles du jeu de la coop2ration. 

-----------------------. ------·-- - ------ - ---- -----------------~----·-----··--·- ------· 
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INTRODUCTION 

1. L'industrie mondiale du machinisme agricole traverse une phase critique. 

Dans une large mesure, la situation apparait incertaine ~t insatisfaisante pour 

les principaux acteurs des pays developpes et surtout de~ pays en developpement. 

L'individualisme des comportements et la priorite donnee aux pre~ccupations 

purement conunerciales ne feraient qu'aggraver la situation. Par contre, une 

reflexion at des efforts concertes au nivedu international paraissent 

indisp~nsables a l'avenir de cette industrie. La question genera1e qui se pose 

done aujourd'hui est la suivante: quels sont les domaines et moyens d'une 

cooperation international~, rPnouvelee et renforcee, qui permettraient de 

"debloquer" la situation actuelle, ouvrir de nouveaux marches, et iaire fci.ce 

aux defis futurs de cette industrie conformement aux interets mutuel~ ies 

principaux partenaires impliques? 

2. Le secretariat de l'ONUDI place au centre de ce deb3t la problematique 

des pays en developpemem: OU s'exprin:ent d'irmnenses besoins de mecanisation 

agricole, d'equipement rural et ce developpement de capacites propres de 

production des materiels agricoles. 

3. On ne peut repondre efficacement a cette questior. ge,~erale que sur l<l base 

d'une analyse rationnelle des principaux elements ~u probleme pose. C'est 

pourquoi cette note invite chaque participant a prendre en COLlpte et discuter 

un diagnostic-resume de la situation de l'industrie du mactinisme agricole dans 

les annees 1980 (paragraphe I). Sur cette base, dea dctllClines prioritaires de 

cooperation ont ete identifies et pourront etre discutes par les participants 

(par.agraphe II). 

4. Le contenu de -:ette note est base sur las princi.~aux enseignt:.meT\ts tires 

des travaux preparatoires a cette conference conduits par le sec·cetariat de 

l'ONUDI • .!./ De l'en3emble de ce contexte d'etudes et des reunions precedentcs 

ayant porte sur cette indL•s1..rie, on retiendra ici deux nc.tions qui font 

maintenant l'objet d'un consensus: 

la notion de machiu-~sme agricole elargi, qui concerne non seulement les 
ma~eriels de travail du sol (en particulier tracteurs et machines tr.actecs) et de 
recolte (moissonneuses-batteuse:i) majs aussi tous les materiels nfcessaires a la 
production agricole et animale, au stockage, au transport et a ia (pr~miere) 
transformation des matieres ag·ticoles, a l 'e-fuipement des terres (materiels 
d'irrigation), et m~me atJx acdvites rurales traditior.nelles. 

- la d1~al_ite dt nature d•J machinisme ag :icole.L dtue a J~n_t!rfa£! de 
l'agriculture et de l'industrie, qui impliqu~ de tenir compte en m~me temps de 
l 'utilisation (aspect agricole) et de h production/majntenanc.:: (aspect industriel/ 
artisanal) des equipements agric~les et ruraux. En particulier, la coherence en~re 
politique agricole/agro-ali ... entairc, politique de m~canisation agric:ol€> £.t p<.'l itique 
industrielle ei>t fondamer,talt 2/ 
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Page 16, note 13/, dix-neuvieme li~e 

Lire voir document de discussion No 2 (ID/WG.400/5) 

Page 17, note 17/ 

Remple.~er le tableau en anglais par le tableau suivant 

1980 2000 

Region Main- Animau.x Machines Main- Animau.x Machines d'oeuvre de trait d'oeuvre de ·.;rait 

90 pays en developpement 66 29 5 67 20 

Afrique 81 16 3 8l 11 

Extre1.11e-Orient 64 34 2 67 25 

Amerique latine 55 25 19 49 13 

Pro~he-Orient 63 25 12 68 13 

Pays economiquement 
~aib~es 63 35 2 68 25 

Source : ?AO, Agricultural Services Bulletin No. 45' Rome, 1981, paee 16. 

P~e 18 2 note 24/ 

Lire document UNIDO/IC!S 119, chapitre r1 au lieu de document ID/WG.365/7, 
cha.pitr.:! IV. 
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I. DIAGNOSTIC-RESUME DE LA SITUATION ET DES TENDANCES DE L'INDUSTRIE 
DU MACHINISME AGRICOLE ET DE SE5 MARCHES 1_/ 

Les dif f icul tes de 1' industrie du machinisme agricole. 

5. Ces difficultes apparues au debut de la decen!1ie 1970 se sont accentuees 

depuis les cinq dernieres annees. Cette situation se manifeste toutef ois 

differemment suivant les regions et pays, les systemes ae production agricole 

et les types d'equipement. Le sign~ le plus evident est une forte diminution 

de ventes de materiels, en particulier des tracteurs et mois~onneuses-batteuses, 

mais aussi de la majorite d~s equipem~nts tractes. Ces difficultes affectent 

la majorite des pays en developpement dont les marches n'ont pas eu pour les 

fabricants des pays developpes le role esc01DPte de relai (malgre un developpement 

soutenu au debut des aunees 1970). 

6. Cette contraction des marches a conduit a une concurrence generalisee et 

a une degradation sensible de la situation des fabricants. Les capacites 

mondiales de production ont du se plier a cette reduction des debouches, bien 

que l'offre demeure encore superieure de 20% £nviron aux besoins immediats 

du marche. La production dans les pays en developpement n'a dans son ensemble 

que faiblement augmente. La fabrication des materiels agricoles modernes reste 

massivewent concentree dans les pays industrialises puisque la part des pays 

en developpcment dan& lP. total de la production mondiale devrait avoisiner 

8%.!!./ Il faut toutefois noter que cette situation difficile d£ l'industrie 

du machinisme agricole au sens strict n'est pas transposable aux industries 

metal-mecanique et de biens d'equipements pour !'agriculture)/ 

Comportements et strategies des principaux acteurs de l'offre 

(a) Les grandes compagnie~/ 

7. Le degre de concurrence r~gnant sur le marche conduit aujourd'hui 3 une 

forte pression sur les prix, a une surenchare entretenue par les circuits de 

distribution. Au-dcla de cc~ contraintes du court terme, les grandes 

entreprises ont determine des strategies identifiables. Les compagnies les 

plus organise~~s au niveau mondial cherchent a "verrouiller" le marche en 

nrultipliant entre elles les accords techniques, economiql'es et c~erciaux)/ 
Ces operations, ainsi que la concentration des appareils industriels, montrent 

que ces compagnies transnationales preferent se maintenir sur les crene1ux ou 

l 
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elles disposent d'une solide e.~perience et !niplantatior (gros matcriels 

motorises) plutot que d'operer une diversific3tion ou des percees sur des 

marches jug~s peu solvables et/ou credibles. Cette preference se fonde aussi 

sur une anticipation favorable de la demande mondia:!.e futurt? de tracteurs, 

machines de recnlte et engins de travaux publics, liee a la reprise economique 

mondiale. 

8. A cela s'ajoute une reorganisation en pro~ondeur des L~frastructures 

industrielles marquant un repli autour des bases les plus fortes de ces 

compagnies. Cette concentration geographique va de pair avec une modification 

des techniques de fabrication dans le sens d'un accroisset:lent des series et des 

gains de productivite par des innovations technologiques. La conquete Ju marche 

mondial par une production de masse de ~~teriels plus perf ormants et complexes 

demeu re 1 " object if principal de c P::. f irDtes • 

(b) Le5 petites et moyenncs entreprises (PY.E) produisant des equipements 
specialises 

9. L'immense majorite des PME de l'industrie du machinisme agricole des pays 

industrialises ont ete egalement affect2es par la reduction de leurs debouches, 

traditionnellement interieurs OU de petite exportation. La crise economique 

renforce pour ces entreprises en majorite familiales leur prudence a l'egard 

des lllC'rches de la grande exportation, des transferts technologiques et de la 

cooperation industrielle internationale. Elles sont conscientes des risques 

encourus sur des marches mal connus et peu solvables. Elles son~ ryeu preparees 

a transferer leur expertise sur un certain type de materiels et de fabrication 

sans un mini~um de garanties. Par contre, elles dispo~ent souvent de 

capacites de production non utilisees mobilisables pour de simples contrats 

de vente. 

10. L'internationalisation du marche apparait au contraire utile a la 

progression des nouveaux constructeurs de materiels agro-alimentaires (bier.s 

d'equipement fixes pour le traitement des recoltes, valorisation de la biomasse, 

tanks a lait, chalnes d'abattage, etc.) qui peuvent escompter de grands marches 

quasi "neufs" a tous les echelons de la chaine agricole et alimentaire et de 

l'equipcment rural dans de nombreux pays en developpement. 

La diversification des types de mecanisation et de machinisme agricoles 

11. Le devenir de l'industrie du machinisme agricole est intimement lie aux 

evolutions quantitatives mais aussi qualitatives de aes marches et, en 

particulier, des modiHes de mecanisatirm agricole mis en oeuvre par les pays. 
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Il existe ainsi une relation fondamentale entre ces modeles, les politiques 

agricoles et les modes d~ fabrication et d'industrialisation. La crise 

economique a demontre qu'il existe une gr&nde variete de modeles de 

mecanisatio~/ liee a la diversite des systemes agricoles, ecoi~giques et 

sociaux. Le modele dominant est le modele mecanise lourd (couple tracteur/ 

machines tractees), qui a pu accrottre dans de grandes proportions la 

productivit€ agricole et qui s'est diffuse dans les pays en developpement 

en mobilisant la majeure partie des efforts, investissements et structtJreb 

de fabrication et commercialisation. 

12. La crise econc>mique a revele lee limites de ce modele face aux besoins 

de mecanisation non seulement des pays en developpement (cultures traditionnellea, 

agricultures intensives peu mecanisees, preservation des sols tropicaux fragiles, 

etc.), mais aussi des agricultures des pays developpes, appelant une 

diversitication du modele mecanique. D'une fa~on gener?.l~, l'intensification 

de la production agricole conduit a un recul relatif et a une redefinition 

de la mecanisation. TCi.ndis que le modele de mecanisation lourde concerne 

essentiellement le sec~eur classique du machinisme agricole, l_a diversification 

des modeles entraine une diversification des partenaires industriels concernes, 

qu'il d
1 agisse d'industriels du secteur metal-mecanique producteurs de biens 

d'equipement (PME fabriquant en petites series des materiels specialises) et 

des equipements agro-alimentaires, OU qu'il S1agisse des industriels des 

industrie& electriques OU electroniques (chaineS du froid, equipements de 

laiterie) et ~eme de l'industrie de la chimie fine des phytosanitaires, de 

la genetique et ~iotechnologies. 

13. Le probleme qui se pose est done 1 1 0uverture du secteur du machinic;me 

agricole a de nouveaux partenaires industrlels capables de participer avec les 

acteurs dominants a la diversification du modele technique et de ses equipements. 

Sulvant les besoins et niveaux des pays, cette diversific. tion peut concerner 

des equipements de faible complexite (equiper.ients ruraux de base, stock;1ge, 

pr0miere trFnsformation) ou rles par:iuets technologiques plus complexes impliquant 

des efforts de recherche/developpement et de cooperation entre les industries 

concemees. 

14. La crise mondlale a accentue les desequilihres de l'offre et de la demande 

<le machines . _;ricoles au nlveau mondial. I.a crise dea dehouches est dircctement 

liee a la situation des marches ar,ricoles mondl.111x et aux polJ.tiques des Etats, 

a 1 'ecart croissant entre revenus des agricultcurs et coats des equipements, 
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aux limites du modele lourd de mecanisation. Cette situation influence le 

comportement strategique des f irmes qui cherchent a renforcer leur position 

domiflante sur le marche mondial, sca.ns remise en cause de leurs strategies 

(cas des firmes transnationales) ou se replier.t dans une attitude de prudence 

sur v~ur marche tra-1-!.~ionnel (cas des PME). Ce.s tendances au raidissement des 

positions semblent peu favorables a l'exigence de diversification 

du modele technique et des produits, celle-ci impliquant l'ouverture 

du secteur a d'autres partenair~s ~t une dynamique interne p!us creatrice. 

Elles ne paraissent pas faciliter l'ouverture de nouveaux debouches et le 

developpemen~ de la production dans les pays en developpement (voir question 1 

relative a l'en~emble de ce diagnostic-resume). 

II. SELECTION DE DOMAINES/Tllli'MES PRIORITAIRES POUR LA COOPERATION 
INTERNATIONALE 

15. La clecennie actuelle est celle des realites riifficiles. La cooperation 

internationale se fait entre partenaires inegawc, aux interets differents, sur 

la base de rapports de force, ou d'un mix de "conflit-cooperation"~/. Toutef:Jis, 

la cooperation internationale devrait aussi contribuer a l'atteinte de cerLdins 

objectifs volontaristes prioritaires de la conunun2ute internationale realisant 

11 , d'i , - lO/ i ~ ~ ' 1 i d l' une mutua te nterets.- Un n&:eri::t commun a taus E:st ce u e ouverture 

de nouveaux marches pour l'industrie du machinisme agrico~e, ceci pouvant se 

realiser suivant trois grandes perspective~/tendances, liees principalement a 
la dynamique de changement du modele dominant de mecanisation: 

- La continuation des tendances lourdes du machinisme agrkole 

- La diversification du machir.isme agricole 

- L' emergence de voies nouvelles du machinisrne agricoJ.e. 

16. Ces trois perspect~vea!!/ sont liees aux donnees geopolitiques et aux 

politiques des Etats. La premiere est la plus probable tandis que 1.es deux 

autres impliquent une dimension volontariste. Leur realisation pLut etre 

simultanee au niveau mondial et au niveau de certains pays. Glob&lement, il 

est clair que l'evoluti<:n du machinisme agricole restera dominee par le modele 

lourd de 111ecanisatio11 et les grands constructeurs, partenaires principaux des 

pays er. develcppement. 
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Perspective A: La continuation des tendances lourdes du machinisme agricole 

17 L L bil" 'd d , "d ' ' li , 121 • a pro~a ite e cette ten ance est evi ente et a ete exp quee.~ Elle 

correspond aux necessites et aux choix de certains grands pays agricoles et 

industriels, mais aussi a une attitude de "l~issez·faire" OU de choix mimeti.que 

pour d'autres pays. Elle s'inscrit dans le cadre de la perpet~ation des 

relations economiques intemat..'..onal.:.s dominantes. 

18. On sait aussi, toutefois, que cette tendance se heurte a des limitations 

d'ordre structurel et que la surcapacite de l'offre augmente le pouvc>ir de 

negociation des acheteurs. La force de ce modele se conju~ue done ave~ ~ne 

interrogation sur sa capacite a s'ouvrir de nouveaux debouches et ~ repondre 

aux exigences des pays desireux d2 ruieux mattriser ce modele (probleme des 

pieces de~achees, par exemple), y compris pour la production des equip~ments 

d~ns les pays en developpement. 

Perspective B: La diversification du machinisme agricole 

19. La mecanisation lourde ne por~e que sur une partie limitee du processus 

de procluction agricc.le. Or, la diversifi.cation du machinisme agricole est 

imperative pour tousles pays qui desirent mattriser !'ensemble des c~atnons 

du processus agricole et rural (manutention, transport, pre-traitemeat, 

distribution, irrigation), en particulier d~ns le cas de !'intensification 

de l'agr.iculture. Cette diversification augmente du meme couples debouches 

de 1' industrie sur une ga1n.ne plus large d 'equipements. et- c:oncerne alors 

!'ensemble des industried metal-mecaniques (voir document de disc~ssion No.~). 

Elle ouvre la cooperatior iudustrielle a d'autres partenaires que les grandes 

compagnies, en particulier les PME. La crise a toutefois "interiorise" les 

strategies des PME qui, souvent, n'ont ni les moyen~ ni !'ambition de devenir 

partenaires OU investisseurs a l'etranger et font face a des riSQUeS trop grands. 

Il y a la pourtant un enjeu fondamental du devenir du mach:.i.nisme agricole et 

de la cooperation internationale qui doit etre examine et appL·ofond1131 (voir 

question 2). 

Perspective C: L'emergtmce de voies nouvelles du rr.achinisme agricole 

(a) Le defi agricole et alimentaire dans les pazs en developpement 

20. La crise eco11omio•1e internationale mais auss"l les desequilibres structurels 

et les inegalites entre pays ont entratne des consequences graves dans la 

situation de la majorite des pays en developpement: dependance alimenteire, 
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malnutrition, baisse de la productivite agricole par travailleur agricole, 

aggravation du svus-emploi et du chc5mage, chute des revEnus agricoles. Deux 

tiers environ de la population agi.·icole mondiale sont reduits aux techniques 

archalques OU a !'adoption d'un modele J.ourd de mecanisati.:>n qui peut entrainer 
14/ 

des consequences irreversibles quand il est mal mattrise.-· 

21. Ces problemes devraient s'aggraver dans le futur si l'on cons~dere en 

particulier les perspectives d'evolution demographique. Ainsi, la population 

dans les seuls pays a bas revenus passerait de 2,1 milliards en 1980 a 3,1 mi~liards 
15/ 

en l'an 2000, zruivant un taux de croissance annuel moyen de 2,6%.~ Pour 

repondre aux besoins alimentaires dans les pays en de~eloppement, la FAO ~ 

calcu1~6/ qu'il faudrait augmenter d'au moins 80% la productton agricole, ce 

qui n€cessiterait une multiplication par 5 des factcurs de production utilises 

et des investis~ements. De tels objectifs impliquent une quasi-revoluticn des 

techniques agricoles. 

22. En ce qui concerne la mecanisation, les besoins en energie de travail 

pour !'agriculture seraient multiplies par 7 entre 1980 et l'an 2000. Le 

na.bre de tracteurs en usage devrait passer de 2,3 millions a 9,9 millions 

clans 30 pays en developpement. Mais cette forme de mecanisation garderait 

un illpact limite puisqu'elle ne representerait encore en l'an 2000 que 7% de 

l'energie de travail de !'agriculture dans les pays a bas revenus, pour 68% 
11 I et 25% apportes respectivement par l'honune et les animaux.~ Le travail des 

ha...es, fe1111tes et enfants du milieu agricole restera predominant • .!!!./ 

23. Ainsi, les besoins et debouches qui concernent la mecanisation des 

agricultures des pays pauvres necessitent un ~onsiderable elargissement des 

technologi~s et des produits au dela des modeles classiques, traditionnels ou 

motorises, lie 1 !'intensification de la production, a la recherche d'une 

aeilleure productivitE. des terres!11 et du travail des agriculteurs, a la 

-'canlsation des petitea et moyen.nes exploitations et a 1 'equipement des 

COllalnautis rurales. 

{b) La nouvelle dimension du machinisme agricole 

24. Dana ce contexte futur' la probltimatique de la mecanisation agricole 

se p~se d'une mani~re tr~s differente de l'approche classique. Il s'agit moins 

de rechercher exclusiv2ment la productivite et un accroissement des quantites 

produites que de fournir aux pa}sans et aux communautes rurales des equipements 
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de production adaptes aux besoins prioritaire~ du monde paysan. Les objectifs 
20/ sont !'amelioration des conditions de vie et de travail, des revenus agricoles~ 

et de l'efficacite globale du systeme agricole, la valorisation des differentes 

ressources de la biomasse vegetale et animale, le respect des equilibres 

~cologiques et du milieu. Les equipements et materiels necessai~es devront 

etre fabriques et repares dans le pays par un ensemble d'entreprises industrielles 

et artisanales, participant au developpement incustriel et technologique du 

pays. Des formes nouvelles <l'articulation entre artisanat, petite et moyenne 

industrie et grande industrie devront etre etablies. 

25. Pour chaque pays en developpement, le progres de l'agriculture (agriculture 

moderne mais aussi traditionnelle) par l'utilisation de materiels et produits 

d'origine industrielle se pose a trois niveaux complementaires qui sont ceux: 

- des machines agricoles au sens classique; 

- de I 'ensemble des materiels et equipements fixes et TIObUes de 
nature metal-mecanique, fabriques par les industries de biens 
d'equipement, necessaires a la totalite des activites de produc~ion 
agricole et rurales (transport, stockage, premiere transformation) et 
a l'equipement des comraunes n.,rales (batiments, conununications, 
production d'energic); 

- de l'ensemble des intra:its ind11striels, y compris d'origine cliimique 
(engrais, produi'.:s phytosanitaires, plasti:pHs), !:>iologique et 
genetique fseuences, aliments du betail). 

26. Le deuxieme niveau, trop so1vent. ignore, est essentiel. En effet, 

l'ensemble des equipements de nature metal-mecanique ncceasaires a 1 'investissemert 

d<.!1S ] 'agriculture des pays en di'.veloppement devrait represer.ter 40 a 50% de 

d , , 2:i cet invesUssement, ont la moitie pour les materiel& agricoles.·-

27. La realisatieon de ces objectifs de modernisation des agricultures 

necessitent trois conc!itions essentielles: 

- une reorientation des ressources financieres (nationalc>s, assistance 
exterieure) vcrs les sec teu rs agricoles et ruraux, et L~ mise ~ la 
disposition des agn.cul teurs de moyens pour fornruler et "solvabiliser" 
leurs besoins; 

- l 'existence d 'une off re susceptible de repondre aux progranmes 
d'inve5tisgement (et de developpement des infrastructures), en 
particulier de l'offre des industries nationales puisque lee tlifficultfs 
croissantes de financement reduisent drastiquemcnt 1es possibilitfs 
d' importation; 

- la capacite de mettre au point des techniqueB et produits adaptfs aux 
caract~res specifiques de la demande. 
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28. I1 s'agit dans c .. aque pays d'operer une reorientation majeure ce 

l'industrie vers les besoins des agriculteurs et cu monde rural. L'incapacite 

des pays a reali~er cet obj~ctif risque de mettre en echec les politiques de 

developpement agricole et alimentaire. 

(~} Le renouvellement necessaire de la Looperation internationele 
et de l'a_ide au developpement 

29. Pour avoir quelques chances de faire face a ce defi agricole et industr;el 

des pays en developpement, les diverses formes de cooperation regionales et 

internationales doi~ent etre mobilisees et reorientees. A une approche 

prin~ipalement mercantile, a court terme et au coup par coup devrait se 

si.1bstituer une approche engageant les parties prenantes dans un "codeveloppement" 

a long terme, s'inscrivant dans le cadre de nouvelles strategies de developpement. 

11 ~st evident que ~e cadre depasse la logique drun pa.-tenaire individuel ?rive, 

que les gouvernements des pays en developpement et des pays developFes sont les 

acteurs d~cisifs. L'aide internationale a un role essentiel par sa capacite a 
concevoir les types de strategies necessaires, a mettre en oeuvre des progra~.::ie~ 

22/ de cooperation, a en apporter le financement.-

30. 11 serait utile que les participants s'interrogent ensemble sur cette 

problematique nouvelle (voir la question 4), en particulier suivant les besoins 

des differentes regions et surtout des Pays le:s Mains Avances. Des "...:tions 

. . i - id ·I' • ' 1 · l , 2 3 I priori.ta res pourront etre entL: iees et eur mise en oeuvre ana ysee.-

Cooperation internationale et role des Etats 

31. Le rol~ de l'Etat dans le developpement de l'industrie du machinisme 

agricole a ete determi~ant dar.s les pays a economie planif iee tandis que les 

mecanismes de marche, les investissements et la recherche 1developpement du 

secteur prive ont domine dans les autres pays producteurs. Dan3 tous les cas, 

les pouvoirs publics joueut un role indirect determinant (politiqne d'importations/ 

protection de l'lndustrie locale, code des investissements etrangers, comrnandes 

J'Etat et des entreprises publiquea, organisation et politique du secteur 

agricole et rural, credits a l'exportation, aides a l'industrie). 1outefois, 

rares ont ete les exemples dans les pays en developpement d'une croissance 

planifice du rnachinisme agricole; trop souvent, la demande nationale s'est 

exprimee au coup par coup, laissee a la responsabilite trop etroite d'importateurs, 

de responsables de societes agricoles, ou d'organismes para-publics qui ne sont 

pas a ml!me de globaliser et de ra1 iona] ir.er Ja demande OU !a fabrication locale 

dans une perspective nationale a long terme. 
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32. Pour le futur, IL probleme decisif des pays en developpement sera la 

recherche methodique ·de la compatibilite entre la necessite de cooperer avec 

l'etranger et !'exigence d'un developpement autonome. Ceci engage la 

responsabilite de l'Etat, seul acteur ayant les capacites de determiner les 

obje_tifs du developpement national et d'agir sur des moyens interdependants, 

face aux partenaires orgc:nises et puissants de la negociation. Dans le cas du 

machinisme agricole, l'Etat ~t l'Etat seul est responsable de la strategie de 

mecanisation, strategie "integree", car elle devra couvrir les aspects agricoles 

et industriels.
241 c·~st a lui qu'il appartient de fc ...... ~uler clairement ses 

objectif s, ses besoins, choissisant ainsi ses partenaires. t:ue 

strategie exclusive de developpement du secteur agricole dit "moderne" fonde 

sur ~a mecanisation de grandes cultures implique le choix de la mecanisation 

lourde e~ un partenaire principal compagnie transnationale. Une strategie 

integr~e de developpement agricole, notamment suivant certaines filieres agro­

alimentaires, implique une diversification des equipements et des partenaires. 

Une strategie de developpement fondee sur la revalorisation de !'agriculture 

traditfonnelle necessite surtout ~-a mobilisation des ressources technologiques 

artisanales et indu£trielles nacionales. 

33. Quels que soient les choix nationaux en matierP. agricole et industrielle, 

la responsabilite de 1 'Etat d 'un pays "receveur", dans la cooperation internationale 

dans le machinisme agricole, est indispensable aux differents niveaux suivants: 

- Formulation precise des besoins dans le cadre de la Dolitique 
nationale de mecanisation; 

- uett=rmination ci 'un cadre cie cooperation industrielle en fon 
objectHs du developpement national; 

- Reperage des partenaires potentiels et des sources d'infonric1tions utiles; 
- Mise en rapport des partenaires; 

- Participation aux risques pc:rtages (economiques ct i11dustriels) de la 
cooperation; 

- Financement. 

34. En ce qui concerne les pays "uffreurs" (en majorite pays developpes), 

le role des Etats pour une cooperation industrielle mutuellement benefique 

devrait etre egalement renforce et transforme. En effet, les gouvernements 

conditionnent lar~ement les strategies des cntreprises (aides et f inancement 

des exportations, entreprises nationalisees ou i capitaux publics). Il appartient 

A ces pays de mettre en oeuvre un compromis posltif entre les necessites 

d'augmentation des exportations (dans de nombrcux pays, les difficultes 
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economiques augmente~t le ch&nlige et la faib!e activite de~ entreprises) et 

la nise en oeuvre des principes d'un nouvel ordre economique, de relations 

nouvell~s de cooperation avec les pays en developpement. En rarticulier, 

le d~eloppement d 'accords bilateraux de cooperation economique et industrielle 

entre un pays ~evelopoe et un pays en developpement accroit considerablement 

la capacite des Et3ts des pays developpes a peser sur la nature des partenaires 

possibl~s et des regles du jeu de la cooperation (importance des financements 

publics, de la couverture des risques, diffusion des informations sur les 

marches, assistance d~ns les pays d'accueil). En particulier, la participation 

des PME a la cooperation industrielle depend largement des actions mobilisatric~s 

et des conditi~as techniques et financieres etabliec par les pays offreurs. 

35. Dans la diale~tique nouvelle et mondialisee du developpement du machinism.e 

agricole, face aux strategies des firmes qui ne sont pas pretes a prendre en 

charge les cofits et les risques de l'industrialisation des pays en developpement, 

il appartiendra aux gouvemements des pays "offreurs" et des pays "receveurs" 

d'assumer, individuellement et collectivement, les responsabilites principales 

pour le developpement de la cooperation internationale (voir question 3). 

l 
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I1 s'e.git en pa.rticulier du document intitule "L'industrie du machinisme 
agricole dans les a.."Ulees 198G - Elements pou~ une cooperation internationa.Ie".~/ 
Cette note s · inscrit da.ns le cadre des recommand<.1.tion.s de la oremiere ::-euniori 
de consultation tenue a Stresa, Its.lie, du 15 a~ 19 octobre f979 (voir le 
rapport de cette reunion, document ID/239) et des conch+sions de la premiere 
etuue molldiale sur l'industrie du machinisme agricole.E./ rx.. reunion de con­
sultation regionale sur l'industrie du ma.chinisme agricole en Afrique,£/qui 
s I est t.enue a Addis Abeba., Ethiopie. du 5 au 9 a....-... ·i] 198'2, a apporte une con­
naissance approfondie du secteur er Afrique et a adopt(; un plan de de...-eloppe­
ment sectoriel regionalilprecisant, notawment, les contours Je la cooperation 
internationale necessaire a l'horizon 2000. Les travaux~/ conduits par l'ONUDI 
en 1983 sur plusieurs pays et zones d'Amerique La.tine et du reste du monde ant 
elargi la connaissance geographique de ce se~teur. Depuis 1Y79, une collabora­
tion effective a ete etablie avec ~e nombreux organismes jnter'l&tionaux et 
nationaux, en pa.rticulier avec la FAO, dont differents travaux eclairent la , 
situation et le devenir de la demande de l'industrie du machinisme agricol~.£1 

Le developpement de l'industrie du machinisme agricole dans chaque pays/region 
constitue en fa.it un test de la capacite des Eta.ts et de la communaute inter­
natiouale a mettre en oeuvre des strategies de developpement fondees sur une 
~-:;:r,leJE:ntarite et syner,sie Je l'<i.c;ricu.lture et le .:. 1 i.::...l~.:t.ri2 

lf Vair les documents specifies en !f et ~ pour les analyses ~ondiale et regionale 
(Amerique Latine). 

,!:/ Avec une tres forte roncentration dans quelques pays, ttls la Chine, l'Inde, 
la '! urqnie, le Bresi ... , le Mexique, l 'Argentine. Ce ratio ne tient pas compte 
de la production artisa'lale qui reste tres imp0rtante dans de nombreux pays, 
ell particulier pour l'a;;provisionnement des petits paysans en outils a main 
et materiels simples. 

2./ Les marches de materiels divers (collllne les equip~ments pour la production 
laitiere, la preparation des aliments du betail, le stockage et manutention ••. ) 
sont en effet restes souvent porteurs. Ces debouches dans les pays en develop­
pement sont lies a•Lx productions agricoles pour des ma1·ches zolvables (cultures 
de rente, marches urbainso agricultures des nouveaux pay~ industriels) et a 
des travaux de developpement des infrastructures (schemas d'irrigation, 
structures de stockage et distribution .•• ). Les entreprise.s fabricantes PME 
srmt actives notamment dans les pays en developpement plus rapide (Bresil, 
h~publique de Coree, Inde, Mexique ...• ). 

§_/ On pourra co .• sulter utilement l' etude du Centre des Nations Uni.es sur les 
Transnationales, intitulee: "Transnational Corporations in the Agricultural 
Machinery and Equipment industry". New York 1983, ST/CTC24. 

~! do<.:ument CNl!D r / WG. 400/l 

.Q/ UN~ i)/ICIS 11':), 29 juin 1979 

£/ voir le rapport ID/235 et l'etude UNIDO/IG. H7 du ?5 mar;, 1983 intitulee: 
"Agricultural Machinery and Rural Equipment in Africa - A new approach to 
growing crisis". 

'l/ document ID/WG. 3(,517 30 mar:; 1<;8? 

~/ voir en particulier Jes documents en angla.i;. intitules "A diagnostic appra.i:.al 
of the current global situation in the agricultural machinery :::;ectc:,r" 
f:t "A r,encral apprabal of the Latin Ameri< an Ar,ricult..ural Machinery Industry" 

[_/ l·:t1111": "Ar;rir:ul.turc - il<!riz"11 ;'(J()()" ·~!. f\1,l l•·Li11 nr,. 11'.: i'11~ri~:ul.tural m·~chani­
.;:tl.i"n in 1kv1•l.rJpm1·nt: ~11idclin1•;; f'()r :;t.r-:d.••fl r.,rm11!:1l.i·1n". _Lcfl 
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l/ Partage de la gamme de fabrication entre grands constructeurs sous label 
cormnercial unique, intensification des fournitures croisees de pieces et de 
compcsants multiplication des accords de commercialisation avec les PME de 
machines tractees, cherct-ant par ce bia:s a s'iatroduire sur les marches 
de machin~s specialisees dont elles etaient absentes jusqu'a present. 

§..! Voir docum.enti•rruDI/WG.400/1, paragraphe II. 

2J Concept developpe par le Professeur Franc;ois Perro~ - Livre "Pouvoir et 
Economie". 

10/ On considere dans ce document la cooperation internationale dans son cadre 
gl0bal, geopolitique, et en privilegiant les relations agrj~ulture-~uu~2trie. 
La dimension specifiquement industrielle sera devoloppee dans le document de 
discussion No. 2. 

11/ Voir document OiiUDI/WG.400/1, paragraphe IV. 

12/ Voir document OWJDI/WG.400/1, pa.ragraphe IV,l. 

13/ Aspect concernant la co0peration industrielle avec les PME: 

Les enseignements des experiences passees de cooperation industrielle avec des 
PME pourront etre analyses. Leur autonomie d'action OU la necessite d'actions 
collectives ou en association av~c d'autres partenaires (compagnies transnationales, 
centres tech.~iques, societes d'ingenierie, organismes publics des pays industri­
alises, organismes d'aide internationale) seront ~onsiderees. Les conditions 
necessaires du cote des pays dema.ndeurs :.;eront an&lysees: existence d'informa-
tions su:r les marches, de garanties, de partage des risques, de partenaires in­
dustriels et financiers, role de l'Etat rece•eur, etc. Les etapes progressives 
de la cooperation industrielle seront passees en revue (etude de marches, 
importatior. des produits, adaptation des produits, fabrication partielle, for.na­
tion du personnel, 11odalites d'investissement et ae transfert, etc.). Pour que 
le pays receveur prc~ite pleinement de ce genre de cooperation, il semble 
necessaire qu'il substit~e a u..1e approche au coup par coup une veritable stra­
tegie industrielle coordonnee, dans la perspective du developpement de l'ensemble 
de sa branche metal-mecanique, d'l!Ile maitrise industrielle progressive, de 
creation d'un ensemble d'entreprises produisant les principaux equipements neces­
saires au pole agricole/alimen~aire/rural naticaal, developpant entre elles des 
relatiJns industrielles (voir document de discussion No. 2). La diversite des 
equipements a.gricoles et alimentaires peut etre organisee suivant certains 
sous-ensembles correspondant a des fflieres de production agricole et alimentaire: 
developpement d'une cpafne du f~oid, de chaines de production animale ou laitiere, 
equipement et mecanisation de certaines zones agricoles QU rurales, etc. Les 
programmes de cooperation seront alors definis differermnent et impliqueront des 
partenai~es differents dans leur nature. C'est la responsabilites essentiel'e 
des Eta.ts ~ue d'etre a meme de forrnuler clairement leurs besoins et de se 
do~ner les capacites de negocier. 

14/ Par exemple, la destruction des sols tropicawc fragiles, la destruction dtt 
milieu social et culturel, l'augmentation du nombre de paysans sans terre, 
1.'abandon des cultures viricres et de la polyculture non-mecaninables pour 
la monoculture de rente et d'exportatjon, etc. 

1)/ Ces donnees sont extraites du rapport de la Banque Mondi.a.le, "Rapport sur le 
develop.remcnt dans le monde 1982". 
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16/ Toutes les donr.ecs relatives a !'agriculture sont extraites de deux documents 
de bas~ de la FP.0: "Agriculture - Horizon 2000" et le bulletin 45 "Agricultural 
Mechanization i3 development and guidelines for strategy formulation". 

17} Parts des differentes sources dans le total de l'Gnergie de travail nece3saire 
da.~s !'agriculture des pays en developpe;nent 

1980 2000 
Regior Labour Draught Ha chines labour Drau9ht Ha chines 

animals animals 

~O Developing 
countries 66 29 5 67 io 13 

Africa 81 16 3 81 11 8 

Far East 64 34 2 67 25 8 

l..atfn America 55 25 19 49 13 38 

Near East 63 25 12 68 13 19 
I 

low income 
countries 63 35 2 68 25 7 

3uu;-ce: FAO 

Si l'on reprend les estimations de la population et des tracteurs pour les 
pays a bas revenus, on constate qu'en 1980 il y avait 400 000 tracteurs pour 
1,5 milliard de travailleurs agricoles, soit 1 tracteur pour 3750 agriculteur! 
En l'an 2000, selon les estimations volontaristes et normatives de la FAO, ce 
ratio n'attendrait que la valeur de 1 tracteur pour 1100 agricul:teurs. 

19/ La superficie arable par travailleur agricole est de 1,3 hectare dans lef'. 
pays l'Il developpement, ne 8, 9 hectares dans les pays developpes. 

20/ En 1973, 60% des paysans des pays en developpement avaient un revenu annuel 
inferieur ~ 100 dollars. Source FAO. 

21/ Il s'agit de ratios estimes a partir des travaux de la FAO relatif's a l'investis­
sement agricol~ dans les pays en developpement. Par exemple, pour 1990, les 
besoins d'investissements bruts ~our la production vegetale et animale pour 
90 pays en·developpement seraient les suivants (Tableau 8 de l'!umexe statistiq•ie 
de l'etude iAO Agriculture: H~rizon 2000 - scenario B - Unite: millions de US 
dollars 1975): 

Mise en valeur de nouvelles terres: 4023 - Irrigations: 10520 - Machines 
agricoles 12017 - Outils man:.iels et mate.dels pour tre.ction animale: 4038 -
Elevage: 10108 - Stockage et commercialization~ 44~1 - Transport et premiere 
transformation: 19332 - autres: 559fl - Total: 70325. 

22/ Voir par exemple les reflexions menees par la Communautes Eu;oopeen~e et ses 
pertenaires des pays en developpement pour le ~enouvellement de !'accord de 
Lome II. 
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Dans le cas du continent africa~n, l'ONUDI avec la colla~oratio~ Je la FAO, 
~ tente de formuler u.~e a:proche, un Plan regional de developpement des 
equipements et materiels agricoles, con~u di;.ns le cadre des objectifs du Plan 
d'Action de Lagos, qui a ete adopte p&r les participants de la reunion de 
Consultation reunie a Addis Abeba en avril 1982. Des programmes nationaux:, 
sous-regionaux et internationaux ont ete identifies et proposes. Une premiere 
SUite Concrete a resulte danS l 'eta.blissement (en COurS d 'elaborat:LOn) d 'un 
Plan decennal de mecanisation agricole et rurale de la Republique Unie du 
C&.mer0un. n ne s'agit que d'un exemrl~ n:.ai& Ci_Ui i:·c.u:rrait et.re pris en compte. 
De nombreuses experiences ont ete conduites .Par des pays, dans un cadre natio­
nal OU SOUs-regionl\l (voir par exemple le reseau regional pour le machinisme 
agricole dans les pays de l'ASEAN). Un effort concerte d'echange d'informations 
sur ces experiences, de creation d'informations sur les besoins et 10s marches, 
les produits fabriques par les entreprises, les programmes de recherche/dev~­
loppement, les prot0types ~is au point et leurs performances, les partenaires 
indus~riels existants dans les pays (developpes ~ten developpement), devrait 
etre organise et mis en oeuvre. L'ensemble des reflexions et programmes mis 
en oeuvre par differentes organisations internationales et d'nssistnnce dnns 
divers reD.;inns et pR.ys dP.vrRit ~tr~ diffuse et C'."''JrdGnne. A~in d'rrganiser 
ces differents efforts, on pourrait envisager le creation d'un Conite Inter-­
national de Reflexion pour le developpement industriel au service de !'agri­
culture, privilegiant les industries de biens d'equipement/machinisme agri­
cole. 

Voir lere etude mondiale sur l'industrie du machinisme agricole, document 
ID/WG 365/7, Chapitre IV. 
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